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les passions qu'il alimente allument des passions' nouvellés ; et
la satiéié, pour lui, se change en' dégoût. Au contraire, l'âme
nourrie de Dieu vit d'amour et de lumière ; elle possède tout,
quand elle boit aux sources vives de la grâce ; elle est riche ;
elle est opulente ; elle est rassasiée, quand l'onction de Jésus-
Christ étanche sa soif et comble sa faim d'amour. Aussi, tandis
que. du côté dùs hommes terregtres, tout est vanité et affliction
d'esprit, du côté des ames fidèles, tout est paix et joie dans le
Saint-Esprit.

A la vue de la bonne part qLe nous avons choisie, attepdons
avec confiance l'accomplissement des promesses de Dieu, et di-
sons avec le psalmiste : " Un seul jour dans la maison du Sei-
gneur vaut mieux que des siècles dans les pavillons des pé-
cheurs.

LES FILLES DE LA OHARITE EN MAOEDOINE

En Macéddinele retour des schismatiques à l'unité catholique
commencée vers 1860, s'accentue davantàge, grâce à l'apostolat
des enfants de Saint-Vincent de Paul. Mais il y a un grand obs-
tacle à leur apostolat. Les Bulgares-Unis, à qui le Pape a promis
la conservation de leur rit giéco-slave, craignent encore d'être
lalinisés, et à cause de cela, se défient des missionnaires.

Un essai sans exemple dans l'histoire~ des missions fut tenté
pour tourner cette grave difficulté-: il consista à faire pécéder
les missionnaires par les Filles de la Charité qui, elles, peuvent
suivre le rit oriental, quoiu'il leur en coûte. .Les voilà donc
s'installant seules dans l'intérieur d'un pays infidèle, sans civili-
sation et sans communications régulières. Les nouveaux catho-
liques, les voyant participer aux cérémonies dans leurs églises
gouvernées par les popes convertis mais restés' ignorants, leur.
confieron t l'éducation -des filles M. perdront bientôt, auprès des
religieuses, leurs vieux préjugés. En attendant, elles sont prêtes
à tous les sacrifices pour gagner à Jésus-Christ beaucoup d'â-
mes; elles contribueront aussi au relèvemeiit du culte eucha-
ristique dans les églises bulgares par le soin des linges d'autel;
enfin, elles feront aimer l'Eglise.


